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L’industrie porcine canadienne est un secteur diversifié de 
l’agriculture  

D’un océan à l’autre, 7 000 fermes familiales produisent du porc dans 
des exploitations de tous types et de toutes dimensions. 

 
Les éleveurs de porcs du Canada se situent au début d’une chaîne de 

valeur qui génère plus de 100 000 emplois et contribue pour 23,8 
milliards $ à l’économie du pays. 

 
Le porc est transformé en divers produits alimentaires dans des 

établissements qui procurent des dizaines de milliers d’emplois fiables 
à la population canadienne. 

 
Le porc canadien est une source de protéine abordable et de grande 
qualité recherchée au Canada et exportée vers une centaine de pays. 

Remédier aux lacunes d’Agri-stabilité  
Le Canada tente de se remettre de la COVID-19 et les éleveurs de porcs peuvent contribuer 
à stimuler la croissance et à favoriser la reprise. Ils font toutefois face à un accroissement de 
la volatilité des marchés et des risques en raison de la COVID-19 et ne peuvent plus rester 

en affaires sans un filet de sécurité efficace. 
  

Agri-stabilité doit être modifié pour que les agriculteurs disposent du soutien dont ils ont 
besoin quand ils en ont le plus besoin.  

 
La volatilité des marchés et les risques auxquels les producteurs font face 
augmentent.  
• La plupart des porcs élevés au Canada sont vendus selon le prix américain, ce qui 

signifie que les éleveurs canadiens subissent aussi les contrecoups des difficultés du 
marché aux États-Unis sans bénéficier du même niveau de soutien gouvernemental que 
leurs homologues américains. 

• La guerre commerciale entre la Chine et les États-Unis, l’expansion rapide du cheptel 
porcin américain et la perte des exportations en Chine en 2019 et en 2020 ont contribué à 
faire chuter les prix.   

• Les éleveurs américains ont reçu des paiements annuels ad hoc variant entre 10 et 45 $ 
par porc au cours des trois dernières années. 
 

La COVID-19 a aggravé une situation déjà déplorable.  
• Les hausses de prix dues aux achats 

compulsifs au début de la pandémie ont 
été suivies rapidement par une des plus 
rapides et radicales chutes de prix au 
cours du ralentissement des activités 
économiques. 

• Les prix pour les porcs vivants sont ceux 
d’il y a 10 ans, alors que les 
transformateurs reçoivent presque le 
double pour la viande de porc.  
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• On s’attend à des pertes allant jusqu’à 30 $ pour chaque porc vendu en 2020. 
• Cela signifie que les éleveurs vont perdre 500 millions $ en 2020, et les pertes vont se 

poursuivre en 2021.  
 

Beaucoup d’éleveurs sont en détresse.  
Un sondage mené par le CCP auprès des éleveurs révèle les faits suivants : 
• Plus de 40 % d’entre eux ont envisagé d’abandonner précocement la production porcine 

en raison de la COVID-19. 
• Plus de la moitié des éleveurs auront besoin de plus d’un an pour s’en remettre. 
• La plupart affirment qu’ils ont besoin d’une aide de 20 $ ou plus par porc pour aider à 

compenser les pertes subies et à subir. 
 

Quelque chose doit changer. 
• La COVID-19 a démontré qu’Agri-stabilité n’offre pas assez de soutien lorsque les 

producteurs agricoles subissent de lourdes pertes, mais le programme peut être modifié.  
• Les agriculteurs du Canada doivent aussi concurrencer un déluge de produits 

alimentaires bon marché en provenance des États-Unis, qui sont subventionnés par des 
aides financières agricoles considérables.  

• Les producteurs ne vont rester en affaires que s’ils savent qu’ils peuvent disposer d’un 
filet de sécurité lorsque les pertes sont hors de leur contrôle. 

• Si les producteurs agricoles du Canada diminuent la production alimentaire en raison de 
la volatilité des prix et des risques auxquels ils font face, les répercussions sur la sécurité 
alimentaire, sur les économies rurales et sur les centaines de milliers de Canadiens à 
l’emploi du secteur seront très graves. 
 

Remédier aux lacunes d’Agri-stabilité fait partie de la solution. 
• Agri-stabilité est censé verser des indemnités 

lorsque les agriculteurs en ont besoin, mais 
c’est trop peu trop tard.  
L’une ou l’autre des deux modifications 
suivantes peut aider les producteurs à obtenir 
l’aide nécessaire, quand ils en ont le plus 
besoin : 
o hausse du seuil de déclenchement à 85 %; 
o hausse du taux d’indemnisation à 85 %. 

• Les plafonds de paiement doivent aussi être 
augmentés, de manière à tenir compte de la 
hausse des coûts.  

• Le retrait de la limitation de la marge de référence ne suffit pas et n’apporte rien aux 
éleveurs de porcs. 

Les gouvernements doivent augmenter le taux d’indemnisation ou le seuil de 
déclenchement à 85 % et hausser les plafonds. 
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Les avantages d’apporter des modifications sont considérables. 
• Les éleveurs de porcs obtiennent le filet de sécurité dont ils ont besoin pour rester en 

affaires et pour continuer de faire partie intégrante du tissu national du Canada, d’un 
océan à l’autre.   

• La modification d’Agri-stabilité pour remédier à ses lacunes signifie que les éleveurs de 
porcs peuvent continuer de participer à la croissance et ainsi que d'investir, assurant ainsi 
la reprise post pandémie dont le pays a besoin. 

• La nécessité d’une responsabilité fiscale est compensée par la responsabilité de protéger 
l’approvisionnement alimentaire du Canada, les collectivités rurales et les dizaines de 
milliers d’emplois qui dépendent des agriculteurs.  

• Agri-stabilité demeure un programme de protection en cas de catastrophe conforme aux 
obligations internationales du Canada. 
 

Pour plus d’information 
Gary Stordy  
Directeur, Affaires gouvernementales et corporatives  
613 236-9239, poste 277  
stordy@cpc-ccp.com  
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